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Résumé

L’évaluation territoriale est depuis longtemps à la base des
réflexions sur les dynamiques de développement d’un territoire
et des actions qu’une collectivité peut mener pour le faire
évoluer. L’État, la Délégation à l’Aménagement du territoire
et à l’Action Régionale (DATAR), les bureaux d’études, les
services déconcentrés de l’État et les collectivités locales 
possèdent et utilisent un certain nombre d’outils, de métho-
des qui permettent d’analyser un territoire et les différents
éléments qui le constituent. On retrouve parmi ces outils et
méthodes, l’état des lieux, l’audit, la prospective et le 
diagnostic territorial qui ont chacun leur particularité.

L’objectif de cette communication est de présenter de
manière claire et concise ces méthodologies et de les mettre
en parallèle avec celles qu’utilisent le géographe en tant que
chercheur. Ceci nous permettra d’une part d’évaluer la 
pertinence de ce qu’on présente comme des nouveautés
méthodologiques (en particulier en ce qui concerne le diag-
nostic territorial) et d’autre part de voir si cette confrontation
peut être source d’inspirations pour les uns et pour les autres.

Pour ne prendre que l’exemple du diagnostic territorial qui
est dit « participatif », les géographes ne peuvent que s’étonner
de l’accent mis sur l’aspect novateur de cette méthode. En
effet, la DATAR a présenté la prise en compte d’éléments

quantitatifs et qualitatifs comme un élément essentiel de l’ana-
lyse territoriale. Les géographes pratiquent depuis bien 
longtemps la comparaison des bases de données aux enquêtes
sur le terrain qui prennent la forme d’interview d’acteurs terri-
toriaux. La recherche universitaire est fondée sur l’interaction
de l’analyse des chiffres et des logiques ou postures de certains
acteurs territoriaux afin d’approcher au plus près la réalité. 

À l’image de monsieur Jourdain qui faisait de la prose
sans le savoir, les méthodologies des géographes ont souvent
été reprises sous d’autres termes par les acteurs de l’aména-
gement du territoire qui ne manquait pas de leur trouver un
nom original et porteur, afin d’insuffler un caractère nouveau
estimé indispensable par les décideurs, car les géographes
sont tout de même bien représentés au sein d’organisme
comme la DATAR et participent à une science stratégique
(c’est le moins qu’on puisse dire) dans l’étude d’un territoire. 

Ceci nous permettra de montrer combien l’apprentissage
de la géographie est indispensable à tout aménageur mais
qu’elle s’avère également très utile pour un certain nombre
d’étudiants qui souhaitent embrasser des carrières dans le
privé au sortir d’études universitaires. Les bureaux d’études
reconnaissent volontiers la qualité des géographes dans leur
travail. Nous souhaiterons ici participer modestement à la
mise en valeur de notre science.
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